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15 Novembre, 1884C’est un onro aent vé­

gétal de cerl i^es Vitàsffî médici­
nales, de feuiiîes et fruits qui sont 
conn us depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

11 est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
ellicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que Ton en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
(jue l’on entend clans le Texas et le 
Mînesota.

No. 40 RUE SPARKS PKKVOi KFARINES
Farine lorte île boulangers,

par barM................................
Farine extra.............................
Farine de sarrasin..................
Farine d’avoine....... ............ «
Farine de blé-d’inde..............

OTTAWA
DU CANADA.$ 5 00 à 5 25 

5 50 à 6 00 
5 00 à 0 00 
4 50 à 4 75 
0 00 à 0 00

AGENT D’ASSURANCE
sur la VIE et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

Incorporée d’après les Statuts Consolides 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque années T inspection du 
Gouvernement Provincial.

GRAINS
BUREAU PRINCIPAL:

163 hue st Jacques.
MONTREAL.

Blé, le minot. 
Avoine......:..
Blô-d’indo......

Sarrasin.........

70 à 80 
30 à 35 

1 00 à 0 00 
80 à 85 

1 70 à 2 00 
'.5 à 50 
45 à 50 
70 à 75

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, UE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phasnix,

iiu directeurs.
A L Martigny, Ecr., Caissier de 

Jacques Cartier—" Président. 1 
n. W. W. Lynch M. P. P., ' 

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Président-, 

Ben. Globensky, Ecr., C. 
b- H. Mat sue, M. P., Président dn bureau 

d Agriculture de la province de Québec. 
L. Cassidy, Ecr., Négociant, 

tyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hairia, Ecr., Moucton, N. B 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr , M. D.

Banqudo
Hoapital et Actif RéunisLÉGUMES

Patates, ia poche...................
Navets le paquet...................
Betteraves............................... .
Choux, la douzaine..............
Œufs.........................................
Pommes, le baril...................
Prunes rouges, le sceau ....

VOLAILLES
Poulets, le couple................
Poules, la pièce....................
Canards ...................................
Dindes, la pièce...................

35 à
05 à 00 
0< à 00 
30 n iü 
2 ) à 22 

2 00 à 3 00 
0 40 à 0 80

AU au delà de
$40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

1PLACEMENTS et COURTIER.

R.

J. McEn

ACTIONS de Banques et de Compag 
incorporées, achetées et vendues pour ar­
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des condition* 
avantageuses. Taux d'intérêt réduit:

40 à 60
40 à 50
50 à 60
75 à 1 00 
50 à 60

J. J.

Hon. Alu Lacoste, C. R., M. C. P.., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secret::ire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE tria"VIANDES

Bœuf, les 100 livres
Lard.............................. .
Veau (au quartier) ., 
Mouton do

........ 6 00 à 7 00

........ 8 25 à 8 50Je vends mes montr. s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
vine al.
our informations s’adresser à

M. CHARLES PUNCH A RI»,
No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.

ARGENT placé sur garanties 'e première 

trouveront leur avau-

4 à 5
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

K. Chas Desîardins,
BUREAUX :

Fil i five de l’Iiôlel Hunsell, rnv 
SgmrkN, Ottawa.

5 à 6
DIVERS

Beurre, en pain................
do en sceau..............

Fromage....... .....................
Suif brut, la livre....  ...
Suif fondu...... ...................
Saindoux............................
Sucre d’érable................
Miel, la 1 vre......................
Sirop d’érable, le gallon
Foin, la tonne............. >....
Paille.................................... .

22 2!
18 20
12 15

0000 9 Mai
108

*fl. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

12 14
DORION & DELORME 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

10
de Commerce et Droits d’Auteur12 Marques 

enregistrés. 
1er déc.

15
I 18 l 25 

13 00 à 15 00 
6 00 à 6 50

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Pue douzaine de Portrait*
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de tontes grandeurs, satis* 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140,
569 rue Sussex, coin de la rue 

18 Oct 1883

PEAUX INSPECTÉES
No. I le 100 Ibs 
No.‘A

7 50 à 8 00 
6 40 à 7 00

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam­

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

Bureau (figent d’innueuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.

MARCHE DE MONTREAL
14 Novembre, 1884

GRAINS RT FA INHS
Supérieure extra....
Extra superfine.......

“ du printemps 
Forte (moyenne)....

“ de boulangerie-...... 5 09 à 5 50
Superline .............................

Middlings ............................
Forte en sacs de 100 bs..
Extra 
Sup.
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver................

$3 90 à 4 00 
3 80 à 3 85
3 75 à 3 80
4 50 à 4 85

ÉTABLI 1884.

rue Sparks t 
Rideau.mmrn3 40 à 3 50

3 20 à 3 25
2 80 à 2 90
1 95 à 2 05

... 1 90 à 1 95

... 1 50 à I 60

la.OUVERTURE DES CLASSES mm wsPour les livres et tous les autres 
articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 

détail, de toutes

AVIS AU PUBLIC

A. B. lAONMAL» m BLES à 2-5 l'.C.
soit en gros ou en 
les librairies d’Ottawa.

ENCANTEUR de la.REINE
RESIDENCE,.........253 RUE NICHOLAS.

2 35 à 2 40 
0 83 à 0 85 

83 à 85
“ rouge du printemps.....  84 à 85

Issues de blé :—

AO-DESSOUS

OU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu­

bles désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet-

PETITE GAZETTE
Son (gros) 

“ (fin)..
15 50 à 16 00 
19 0020 lbs. de sucre pour 81, chez N. 

A. Savard, épicier, rue Dalhousie.
Les personnes qui vont souvent 

à Montréal trouveront une maison 
de pension -de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borrommée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C D. 
Thériault.

—Si vous souffrez des affectations 
hillieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraicties de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourauement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

GRAINS GROSS1KRS
Pois le minot de 66 lbs. 
Avoine “

Seigle “

0 72 à 0 74 
32 11 ... . 0 31 à 0 32 
48 *‘ ...... 55 à 0 65 

70 à 0 72 
60 à 0 62

rceaux, etc
56 •'

3E* I O | TJ I K
AU-DESSOUDS U

50 -• ......

Voiüf’cs pourDIVERS
Beurre en linelte...........
Œuls frais la douzaine
Fromage...........................
Pommes le baril.............
Oranges la douzaine.....
Citrôns la caisse ..........
Miel en gâteau 1.............
Miel coulé la lb......
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10 
S rop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées ••

0 18 à 0 20 
0 22 d 0 25 
0 09» à 0 10* 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à i> 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

Pi IX (MITAIT
Le public eat cordialement invité à profi­

ter de ce bon marché et venir visiter le 
timent situé auCages pour Oiseaux grand assor

No 530 rue Sussex... 0 90 à 100
... 0 15Ù 0 20
... 0 12 à 0 14
... . 0 60 à 0 70
... 0 35 à 0 40

LOUIS GRATTON,L G. ÎAVERDURE ropriétaire.
27 Août 6s

LÉGUMES

Se. OH Rue RIDEAU.5Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot............
Betteraves “ ............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 00 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ « .

.. 0 25 à 0 40 

.. 0 30 à 0 40 

.. 0 00 à I 20 

.. 0 00 ù l 25 
.. 0 05 ù 0 07

0 00 à 0 00 
0 00 à 0 00 CHEMIN DE PER

MARCHÉ AU rom Le Instaurant “ Queen 11Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les afiecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 

; Ians ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, e 1 nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tuutà vous. John Hill.

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère

9 00 à 10 00 
qualité n 50 à 9 00 

"2e “ .. 6 50 à 7 00
.. 5 00 à 6 50

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont laits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Numéros 13 & 14, Rue ELtil.N
Paille. Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des aamca 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dînera 
privés.

P.S.—Les prix ne

Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets (finventun 

Dessins île Fabrique, Marqu- 
'le Commerce et (le Bins 

Agences et Correspondant» aux Ku r 
Unis, en Angleterre et en France.

sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.Tl D
20 mars 1884

Pilules de Noix Longues ComposéesDE COLONISATION
De HcGALl

Secouverte» rJ. COURSOLLE & Oie.,
Chambre Victoria.

vis-à-v^ c bureau des Brevets,
OTTAWA, Ou?

Fondée sous t autorité de l'Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

>î. le curé A. LIBELLE, Direrlcur.
S. E. LEFEBVRE, Secréiaire.
C. H. A. GLLHON1),•Agent-Général.

1<L<MKL<IO

son certa 
toutes lea aflee 
lions bilieuses

ino6d.

ilB. P —HoU« 68 
24 Kov 1883

torpeur du fob 
maux de té' 
in di ges 
étourdissi 
et de toutes u 

causés i.ar le - ■ «tirais fonctionL •

Importatenrs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la p'us rapide 
et jue ses taux do transport sout iü;*.-
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic Direct est expédié «par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

SPRUCINE ^ MîCtiX1'
V em^'sValeur de* loi*.........

GROS LOT ; Un im­
meuble d’une valeur de..$10,Ü0o,00

Et 1,920 an Iren lots.

vne des meilleures
rations offertes
d.^deTïm1 'fl?' "“«VpiluîS «ont vu > l recommande

doVm WFc™; S
rouement, de la Croup. , hMt me„tionnée«. «lies ne conlienien 
rc ™ , â D*ll,die " r« de mercure ni aucune de ses prépara 
° ie™a™a„r°,llm.0itions. Toul eD 6tant on puissant pnrgaUl 

A vendre partout à 25 ■■ pouvant être administré dans n imporl 
60c la t-outeille. quel CMj elle, ne contiennent aucune d.

B.. J à'< <»Al L, Cl in îeti ! ces substances délétères qui pourraient 
Montré- j rendre préjudiciables à la santé de 

j ou des personnes âgées. Les 
""" l Noix Lovgdks Composées, di M 

préparées avec soin, ave 
centré, tiré de la noix longue et con 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri. 
sent offertes au public.

PRIX du BILLET $1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

lO billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. c. 
sur 100 billets.

s enfant 
Pilules n 

oGalb, soc! 
0 un extrait cor.

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s'adresser au Bureau, A. A. ADAM, ROBERT B. MOODIB,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,, 

Toronto.
No. 17, PLACE D’ARMES, Avocat, Procureur, Notaire, Sollici 

leur et Collecteur.
Barean i chez MX. O’G.ira & Remon 

No. 68, rue Sparks, Ottawa
M Adam suivra les Conrl civiles et cri- 

minell.s d. ia province de Québec.

MONTRÉAL.

W* On demande des sous-agents. "•
5 Juillet

D. POTTINGER,'
Surintendant généralilcOÀLR, Chimiste,

Bureau du chemin de fcr. 
Monoton, N. B., 18 mai 1884.t118V1 m

LA PROTECTION SANS EGALE FStTX

ISA 11 DAZE LEManufacturier
—(ET|—

MARCHAND de CHAUS ,UltKS A
EN GROS El EN DÉTAIL

t TKOISll

Les Gr
COIN OEM RUES

CaJ.l2.0u.sia et do ‘-’Eglise 
OT'I IR A.

si-voir à st 3 nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 

3 en généra qu’il a e.cheté et mis 
en opération toutes fes machines du vaste 
etablissement autrefois eu opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui £jiit :
Le personnel de l’établissement est san 

redi le plus complet de cc genre 
Uttawa et eat composé d’ouvriers d 
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés. 
Satisfaction garnntie. Prix tris modérés,

UXE VISITE EST SOLLICITÉE

—Dites-mi 
—Je ne le 

de Gabrielle 
—Bh bien, 

nais ; c’est m 
Sisterne qui

Désire faire 
tiques et au

nî
—Quoi ! vi 
—Vos pa: 

en moi une 
j’ai deviné ! 
chose à m’a) 

—Oui, oui 
vous l’ai di 
sachiez tout.

—Pourqui 
cette positioi 
guez, asseye:

—Non, no: 
vement, c’esl 
être ; il me si 
rend forte.

La marqu 
mais c’est ei 
quise cherch 
pensée dans 
pression de s 
veux ne disa 
visage pas i 
geait II ét 
maître de 1 
percevait p: 
que, depuis 
nait dans se; 
de sa femme. 

La marqui 
Elle parla 

tiré sur le n 
sou et du cl 
était égalera 
contre la vi 
Sosthène re\ 
évidemment 

Elle contii 
au marquis 
de sa naissan 
à Eugène, et 
cit de la cc 
venait d’avo 
homme.

Elle s’arrt 
marquis pro 
paroles. Ma 
ment silène 
réfléchir pro:

Alors, apr 
front moite 
prit :

—Main ten 
marquis, von 
pouvez juger 
tre malheure 
noncer sa co 

Le marqu 
un homme i 
quement au 
avec force.

ENCANTEUR, COURTIER -Oui, dit
ht conduite de

MARCHAND *
_ „ „ certains de s
Commission \ , ‘ n’étant pas 1

cette grave, 
je n’ai pas 
seul juge.

—Mon Die 
faire ? demi 
avec effroi.

—Consulti 
l’héiitière de 

—Oh! de 
moi, s’écria 
voix supplia 

—Ma fille 
aussi, répliq 
une certaini 
devant voue 
tout dire.

—Faites d 
voulez, dit- 
avec résigna 

—Mainter 
v. z-voas et 
obéit.

Le marqui 
la sonnette, 
la femme de 
porte.

—Rose, li 
veuillez ail 
Coulange q 
ici.

—Le maît 
fait demaudi 
heure il faue 
dit la femme 

—C’est bi; 
quis, Mme 
appellera po

ou

|Éÿ*Les marchands de la acampagne fe- ‘ !
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC- l 
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE, W
Propriétaire.

16 mai 84

TAPIS, TAPIS etc.

BISON BE TAPIS
(

D’OTTAWA.
/ fa t*1 ns grand assortiment, les meil»

'eiwns'ABra, et 1 -s plus bas prix en 
fait de

./reliirix, Rideaux,
Cornell ex. Pôles, Garniture*- 

et Meubles de tau le sorte. I
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Rue SVAKKS.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, 17 Déc. 1883. 41»

I I \
»

JOS. SENEGAL,
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUBS

York et Dalhousie.
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis. i

L B. TÂCKâBBRRY

Ag.t comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux: RUE SPAEiKS
(Enface de VHotel tinsse!i.)

OTTAWA.

I
Pour les meilleures ferronneries à bon mar­

ché, allez chez

McDOTJGALL & CüZNEir
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

6R0S8E T ARRIERE,

Due Sissex, et coin de la rue Duke,
C H A U DI EKES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL X CUZNER1 4-.

31 Octobre 1883. la

E. V HZ IN A
BIJOUTIER et HORLOUKR

No, S.'iO. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN 

Assortiment complet de Bagues.
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argeut
A MOITIÉ PR IX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérée.

AGENT pour la célèbre montre uitl

A uuf aux.

E, VEZUÜA,
Perte voisin, du JT A «RTT 1 >A1 ■»*

À au

; , '

/

LE CAiSADa, 17 No?. !Bd4

HISTOIRE D’UNE LETTRE

Nous l’avons reçue, l’autre soir. 
Elle est griffonnée à la diable et 
perle en signature : un français.

Au premier abord, ce carré de 
papier nous était apparu avec un 
petit air sournois, un petit air de 
traîtrise qui nous fit froid là par 
tout sous l’épiderme. La souscrip 
lion de l’enveloppe, le timbre d’un 
centin qui l’orne encore, tout cela 
exhalait nous ne saurions dire quel 
parfum de conspiration et rie dvtia 
mite.

Ma:s, nous sommes brave ; c’esl. 
notre moindre défaut. La mysté 
rieuse enveloppe sauta donc enfin ; 
son contenu se déroula à nos yeux, 
et nous vîmes 
nerions en mille à deviner.

Un de nos lecteurs, nous espé­
rons bien que ce n’est pas undo 
nos abonnés, nous venait témoi­
gner le peu de satisfaction que lui 
a causé notre article La situation en 
France. Cela l’a froissé considéra 
blement de constater que nous ne 
somn.es pas l’admirateur de la ré­
publique française telle que 
tituée aujourd'huvde la république 

chasse Dieu des écoles, qui 
prosciit les religieux et les reli­
gieuses, qui pourchasse la religion 
et ses doctrines par toutes les injus 
tices et les vilénies et qui porte une 
main sacrilège sur l’autorité pater 
nelle.

Pour nous témoigner tout le 
dépit qu’il nourrit à notre adresse, 
tout le mépris que nous lui inspi 
rôtis, ce lecteur malcontent nous 
qualifie tout bonnement de roturier, 
de prétentieux, ne pouvant trou­
ver dans son vocabulaire de termes 
plus indignés à nous jeter par la 
tête.

nous le don

cons-

qut

i

Après avoir parcouru cette Apitre, 
sommes demandé s’il

:
nous nous 
nous fallait rire ou nous attrister. 
Le courroux qui s’y dévoile nous ap­
paraissait, en effet, =onverainemnnt 
diôle ; mais, y constater te fait 
que parmi notre population d’hon- 
nêles gens, de catholiques, il est 
des admirateurs du radicalisme
français et de sa politique anti­
religieuse, nous a paru infinimenl 
plus triste.

Nous ne voulons pas discuter 
avec notre correspondant anonyme 
ni môme lui demander son nom. 
ce qui peut-être le mettrait dans 
l’embarras. Mais, nous pouvons 
lui d*re que sa lettre ne nous a 
pas converti et nous a inspiré beau­
coup de pitié à sou égard.

Nous respectons souverainement 
tout ce qui encore en France nous 
rappelle la nation chevaleresque 
qui naguères s’intitulait avec hon­
neur la Tille ainée de VEglise. C’est 
cette nation là qui a créé, de ce 
côté-ci de l'Atlantique, le Canada 
français et catholique. Nous plai 
gnons sincèrement la France d’au­
jourd’hui d’avoir à subir la loi du 
gouvernement athée qui la do 
minej et, pour ia majorité de ses 
gouvernants, pour ceux-là qui l’ont 
Vont fait entrer et la poussent dans 
la voie d’impiété et de désorgani­
sation sociale où elle roule, nous 
n’avons que du mépris, un souve­
rain mépris.

Nous ne condamlierons jamais 
mie forme de gouvernement parce 
qu'elle s’appellera république ou 
d’un autre nom. Mais, quand ce 
gouvernement, sous le prétendu 
mobile d'établir la liberté, iiitrôni- 
serala licence, voudra se substituer 
à la place de toute autorité reli 
gieuse et prétendra mener un peu­
ple au bonheur et à ses fins en lui 
enseignant le néant, nous nous 
ferons un devoir de qualifier un 
tel régime de funeste et d’infâme- 
Ce devoir-là nuns l'accomplirons 
toujours, que ça plaise à un français 
ou que ça lui soit désagréable.

Charbon Importé par chemin de 
fer, qualité supérieure et au plus 
bits prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Co charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

20 Ibs. de sucre pour 81, chez N. 
A Savard, épicier, rue Dalhousie.
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